
Le mot de
l’accompagnateur
Nous voici à la quatrième 
édition du projet Bénin. 
Même enthousiasme, 
même capacité d’inven-
ter et d’innover : la mo-

bilisation ne s’use pas. Le projet se relaie et 
se transmet d’une année à l’autre et d’une 
équipe à l’autre.
Nous pourrions être tentés de dire : 4 ans, 65 
personnes qui se sont rendu sur place, c’est 
long, c’est beaucoup... Et pourtant, nous 
n’en sommes qu’à la genèse. Tout l’enjeu est 
là : faire avec le temps ; tenir dans la durée 
et résister à l’usure. Plus qu’une affaire d’ar-
gent, le développement est une aventure 
culturelle où il faut apprendre à marcher au 
rythme de nos partenaires. Trouver un com-
promis entre notre gestion du temps ici et 
leur culture du temps là-bas. Si pour nous le 
temps c’est de l’argent, pour eux, la priorité 
est donnée au lien social au travers duquel 
s’élaborent les stratégies de lutte contre la 
misère et la mort qui menacent. Faire avec 
eux, c’est prendre le temps de la palabre, 
s’exposer aux contre-sens, déchiffrer les non-
dits, traverser les conflits potentiels, grandir 
dans la confiance mutuelle. C’est cela vivre 
une expérience interculturelle qui présuppo-
se une certaine durée.
Pour continuer à apporter leur soutien au 
projet, des anciens se sont constitués en as-
sociation « Centre Damien de Molokaï », en 
France. L’objectif étant de  poursuivre autre-
ment leur action en faveur du Centre. Nos 
partenaires locaux apprécient cette initia-
tive et se réjouissent de pouvoir compter sur 
un réseau de  soutien pour poser les fonda-
tions de ce projet d’avenir.  
La participation à la promotion du Cen-
tre Damien met en question notre manière 
d’habiter le temps comme le lieu privilégié 
d’un face à face authentique avec l’autre.  

P. Serge Gougbèmon

Échange solidaire

au Bénin
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Qu’y a-t-il de meilleur qu’un peu de convivialité 

pour faire connaitre un projet (et éventuellement 

récolter un peu de fonds) ?

C’est pour cette raison que nous vous convions à une 

crêpes party le 20 février entre 18 h 30 et 22 h, au 

185 rue de Vaugirard (Paris 15e).

Une entrée à 5 € incluant une crêpe salée et une 

boisson, et pour la suite, des bons de 5 mini crêpes 

sucrées pour 3 € ou des boissons supplémentaires à 

2 € le verre !! Vous hésitez ? 

- 2 jours après, c’est carême donc plus possible de 

manger beaucoup (voire trop) de crêpes...

- Mettez un peu de gaité (voire de piment) dans  

votre vie, ou au moins dans une soirée…
- Et le meilleur, venez aider une association !

Rendez-vous sur notre blog pour en savoir plus !!! 

185 rue de Vaugirard 75015 Paris
Métro Pasteur (ligne 6)
Entrée : 5€ (1 crêpe salée + 1 boisson)

Au profit du Centre Damien
centre.damien.benin.over-blog.com
Plus d’infos : benin@reseau-picpus.com

Mets des épices dans tes crêpes !

Une recette à ne pas manquer ! 

> 1 projet à (re)découvrir
> 15 kg d’objets béninois (En veux-tu ? En voilà !)

> 600 kg de crêpes à savourer
> 12 GO au four et au moulin
> 200 éco-cup débordantes de cidre
> des saveurs suprises 
Le tout arrosé à 5 degrés pendant 4 heures !

LUNDI 20 FEVRIER 
entre 18 h 30 et 22 h Crepes 

party !

Devi
ens ce que tu es
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« Aborder le projet Bénin 
nécessite une préparation 
importante, pour que l’on 
puisse appréhender au 
mieux ce qui nous atten-
dra lors de ce séjour de 
trois semaines.  Je me suis 
rendu compte d’ailleurs, 
pendant le week-end de 
préparation, de l’enjeu de 
ce qui nous attend là-bas.  
Je ne vais pas simplement 
donner des cours à des en-
fants, je ne fais pas simple-
ment un voyage de groupe 
sympathique. Je vais 
d’abord vivre une aventure 
au service et à la rencontre 
de l’autre. Mais qui est cet 
autre ? Comment entrer en 
dialogue avec lui ? Com-
ment trouver mes repères, 

une fois que je serai pro-
jeté là-bas  ? Nous avons 
tous en nous des préjugés 
sur l’autre. Ces préjugés 
se construisent souvent à 
partir de ce que dit notre 
entourage. Avec l’ensem-
ble du groupe, nous avons 
dressé une liste des préju-
gés, aussi bien positifs que 
négatifs, que nous avons 
sur les Béninois. Le père 
Serge nous a ensuite pré-
senté brièvement la vision 
de la culture béninoise. 
Ce qui ressort de tout cela 
pour moi, c’est que nous 
n’avons pas les mêmes 
comportements, les mêmes 
codes sociaux en France 
et au Bénin. Par exemple, 
au Bénin, un couple sera 

invisible dans l’espace pu-
blic, car les hommes et les 
femmes sont très souvent  
séparés. Les Béninois, pour  
certains d’entre eux, par-
lent la même langue que 

nous, mais ce qu’ils disent, 
ne s’interprète pas forcé-
ment comme nous pour-
rions le penser. Certains 
codes sociaux, certains 
comportements me cho-

queront et me mettront très 
certainement mal à l’aise. 
Et c’est là qu’il me faudra 
rompre avec mes préju-
gés. C’est aussi là que je 
me ferai une autre idée 

de ce qu’est cette 
culture, de cet autre. 
Il me faudra égale-
ment savoir vivre ses 
différences tout en 
préservant ma propre 
liberté culturelle. Le 
thème de l’intercul-
turel est bien là pour 
moi : c’est s’adapter à 

une autre manière de vivre 
que la mienne, dans ses 
us et coutumes. »  

Philippe Cottin

      Premier week-eend : lancement réussi !

28 et 29 janvier 2012 : direction Ver-sur-Mer, 
en Normandie, le lieu traditionnel du premier 
week-end de préparation des groupes Bénin  ! 
Topos, brainstorming, idées, rires... Autant  
d’ingrédients pour un week-end réussi. 

La
 p

ré
p

a
ra

tio
n

2

«  Je veux participer à ce projet au 
Bénin parce que… » En cette fin de 
matinée dominicale, chaque mem-
bre du groupe Bénin 2012 passe 
devant la caméra pour exposer ses 
motivations. La vidéo sera envoyée 
aux Béninois qui nous accueilleront 
du 28 juillet au 18 août prochains. 
Dans les propos de chacun perce 
l’enthousiasme d’un projet qui prend 
forme. Car nous venons de vivre un 
week-end riche et fondateur. Même 
si nous nous étions déjà croisés, voi-
là que nous avons fait groupe, Hélè-
ne, Étienne, Philippe, Cibee, Marie-
Mai, Constance, Cécile, Emmanuel, 
Bénédicte, Domitille, Serge, Maxime 
et Cécile. Un aspect essentiel de 
l’aventure que nous nous apprêtons 
à vivre ensemble. Comme l’a bien 
dit le père Serge, pendant le topo de 
samedi matin sur l’interculturel (lire 
ci-dessous), lorsque nous serons 
au Bénin, nous serons déstabilisés, 
fragilisés par notre différence. C’est 

dans le groupe 
que nous pourrons 
puiser la force de 
rester ouverts à 
la rencontre de 
l’autre.

Nous nous som-
mes donc décou-
verts, dans le froid et la pluie, lors 
d’une promenade en bord de mer ; 
dans la compétition et les fous rires, 
lors de la veillée jeu (un Time’s up 
béninois, avec un mémorable mime 
de margouillat par Constance) ; dans 
la prière et la célébration, lors de la 
messe du dimanche.

Et la préparation ? L’après-midi de 
samedi a été consacré à la réflexion 
sur les temps d’animation. Ah, le 
choix d’un thème/fil rouge/imagi-
naire… Pas facile ! Après quelques 
discussions animées, nous som-
mes tombés d’accord pour axer nos  
activités sur le respect de l’environ-

nement. Pour les cours de vacances 
du matin, nous nous sommes réparti 
les matières et les niveaux.

Dimanche matin, Bénédicte et Do-
mitille nous ont donné des détails 
pratiques sur le séjour, puis chaque 
pôle (événements, financements ins-
titutionnels, communication et parte-
nariat avec les écoles) a présenté où 
il en est. À peine le temps de sortir 
nos agendas pour prendre des da-
tes, voilà qu’il nous a fallu remonter 
dans nos voitures pour rentrer chez 
nous. Mais nous savons que nous 
nous reverrons bientôt, car il y a en-
core beaucoup à faire !

Cécile Toussaint

     « Je vais vivre une aventure à la rencontre de l’autre »

« Nous avons tous en 
nous des préjugés 
sur l’autre que nous 
ne connaissons pas 
vraiment. » 



Où en est le projet du Centre  
Damien ?

Il a beaucoup avancé ! Nous avions jus-
que-là des difficultés à passer à l’étape 
de l’achat du terrain. Fin décembre, avec 
nos partenaires locaux, nous avons  
obtenu la promesse de vente. Quelle 
joie de rapporter ces nouvelles : nous 
avons enfin quelque chose de concret !

L’achat des deux hectares sera bientôt 
bouclé. Nous sommes maintenant qua-
siment sûrs de pouvoir commencer les 
travaux cette année. 2012 va voir les 
premiers murs s’élever !

Quelles sont les prochaines étapes ?

En mars, nous aurons le devis pour la 
construction du mur de clôture. L’idée 
serait de pouvoir lancer les travaux 
lors du séjour du groupe cet été. Nous  
allons aussi devoir rapidement creuser 
un puits, pour avoir de l’eau. Et, dès les 
mois à venir, construire une première 
maison pour le gardien et pour accueillir 
des volontaires. Nous allons voir du 
côté de la DCC comment envoyer des 
volontaires, peut-être en organisant des 

séjours courts 
de 3 ou 6 mois.

Qu’avez-vous 
prévu pour le 
séjour du groupe 
2012 ?

Nous avions pensé quitter Cotonou 
cette année afin de nous rapprocher 
du terrain. Mais ce sera pour l’année 
prochaine. En discutant avec le père 
Donatien de la paroisse Notre-Dame 
de la Miséricorde, j’ai senti qu’un seul 
été avec eux n’était pas suffisant. Nous  
allons donc y retourner cet été. Il y a 
une véritable attente de la part du père  
Donatien, des animateurs, mais aussi 
des parents et des jeunes de la parois-
se. Ils souhaitent approfondir les liens 
avec nous, dans le cadre des cours de 
vacances et de l’animation. D’autant 
plus que nous avons eu pas mal de  
difficultés à nous comprendre l’an der-
nier, sur nos pratiques, notre rapport au 
temps… Finalement, nous avons réussi 
à dépasser ces incompréhensions et, 
à la fin, nous avons tous, Français et  
Béninois, apprécié de travailler ensem-
ble. Donc si nous ne revenions pas à 
Notre-Dame, cela pourrait signifier no-
tre incapacité à surmonter les difficultés 
rencontrées. En choisissant de retour-
ner chez eux, nous réaffirmons notre 
volonté de dépasser nos différences. 

Propos recueillis par Cécile Toussaint

Des nouvelles fraîches

Le P. Serge Gougbèmon, aumônier de Réseau  
Picpus et responsable du projet, s’est rendu 
au Bénin fin décembre. Pendant son séjour, il 
a pu faire avancer le projet du Centre et pré-
ciser les modalités du séjour du groupe 2012. 
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Cette année, notre re-
cherche de financement 
se focalisera sur trois 
priorités : 

> Réaliser un forage afin 
de lancer la construction 
sur le terrain. 

> Construire le mur d’en-
ceinte. 

> Construire les premiers 
bâtiments : la maison du 
gardien et une habitation 
pouvant accueillir des 
coopérants qui pourront 
suivre l’évolution des 
travaux tout au long de 
l’année. 

L’espace sera également 
aménagé pour être très 
rapidement une aire de 
jeux pour les enfants du 
village. 

> Parlez du projet autour 
de vous, le relationnel est 
toujours très efficace !

> Aidez-nous à trouver un 
conteneur. 

> Faites un don : il sera 
exclusivement destiné 
aux travaux de construc-
tion sur le terrain (voir 
références au dos).

Objectifs 2012

« 2012 verra les 
premiers murs du 
Centre s’élever ! »

Nous soutenir

2009 - 2010

Achat du terrain
(2 hectares)

Construction du 
mur d’enceinte

Réalisation du 
forage

Finalisation 
de l’achat

Construction du Centre
Construction d’héberge-
ments
Extension du Centre
Activité rémunératrice...

2011 2012 2013...



      À noter dans vos agendas !

Si vous souhaitez suivre l’évolution du projet, lui donner un coup de pouce ou simplement vous 
plonger dans les problématiques actuelles du Bénin, voici quelques rendez-vous à noter !

> Lundi 20 février
Crêpes party, entre 18 h 30 et  
22 h, à Paris 15e. 

En savoir plus : http://centre.damien.
benin.over-blog.com

> Mercredi 14 mars
Concert du groupe Djabal 
à l’Abracadabar, à 20 h 30

Né il y a plus de dix ans d’une gui-
tare à 100 francs et d’un irrépressi-
ble besoin d’expression, Djabal s’est 
construit lentement. D’abord dans 
l’intimité d’un frère et d’une soeur 
(François et Maud), rapidement 
rejoints par le plus jeune des frères 
(Vincent), se mettant à la batterie.

Des amis sont venus enrichir le 
paysage musical du groupe, par-
tant parfois vers d’autres horizons. 
La formation finale comporte donc 
en plus de la fratrie un bassiste 
survolté, ami de longue date, et un 
clavieriste.

Ses membres puisent dans cette 
passion commune l’énergie d’ex-
plorer et de revisiter la musique. Le 
groupe achève sa maturation et as-
pire à porter aussi haut que possible 
son envie d’exister aux oreilles du 
monde.

Tumultueux, facétieux ou mélan-
colique, Djabal avance, et emporte 
avec lui les âmes qui le souhaitent.

Djabal donnera un concert au profit 
du projet mercredi 14 mars : venez 
nombreux !

> Achetez  nos cartes  
postales !
1,50 € le lot de 3 cartes. Un prix 
imbattable ! 

Pour passer votre comman-
de, contactez-nous par mail :  
centre.damien@gmail.com

> Vous avez des contacts ? 
Ecoles primaires, collèges, lycées 
qui cherchent à soutenir un projet à 
travers une opération de Carême ? 

Entreprises, fondations qui versent 
des subventions à des projets édu-
catifs inscrits dans le long terme ? 

Vous avez des idées, des sugges-
tions.... Nous sommes preneurs ! 

> En savoir plus  
http://centre.damien.benin.over-
blog.com

Pour nous soutenir

Vous avez la possibilité de faire un 
don à l’association « Centre Damien 
de Molokaï » pour soutenir le projet. 
 
Un geste solidaire pour les enfants du Bénin ! 

Association « Centre Damien de Molokaï »
06 25 39 23 23 - centre.damien@gmail.com
Chèque à l’ordre de Centre Damien de Molokaï 
Virement sur le compte SG : 30003 03590 00050611392 52

Bulletin du projet Bénin 
Centre Damien de Molokaï

Rédaction : Domitille Blavot, Bénédicte Mon-
thuis, Cécile Toussaint, Emmanuel Gosset
46 rue des Orteaux 75020 Paris - centre.
damien@gmail.com - http://centre.damien.
benin.over-blog.com
L’association Centre Damien de Molokaï a 
pour but de souvenir la construction du Cen-
tre Damien à Cotonou.  Présidente : Domitille 
Blavot - Secrétaire : Marie-Amélie Leon - Tré-
sorière : Sandrine Guillaume. 
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fusion funk/rock

Projet soutenu par 


